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En juillet 2017, pendant que l’on joue en Avignon Un soir chez Boris, 
Olivier convoque l’équipe et pose les premiers principes de ce qui 
deviendra le projet Une Pelle : une ascension de funambule, on part du 
sol et on monte à 10 mètres. Deux protagonistes tentent cette expédition, 
mais l’un n’a jamais marché sur un fil. Alors, avec des HF, ils partagent 
avec le public leur univers, leurs sensations, leurs peurs, tout en gravissant 
leur montagne. Pendant ce temps Mimi est resté au camp de base avec le 
public, il a fait un feu et distribue du pop-corn fait maison qu’il brasse à 
la pelle. La création est lancée en mai 2019 et Une Pelle sort en août 
2020 en Haute-Maurienne avec la Scène nationale de Chambéry. 

 
NOS OUTILS D’ÉCRITURE 

 
Le fil 
C'est ma pelle. Celle trouvée dans Nichons là avec mon ami Rémi. Je me la 
roule depuis. C'est mon cheval, mon Everest. Mon cirque. J'y raconte ce 
qui me traverse. J'y creuse mes états d'âme, de corps, mes peurs. J'ai 
commencé le funambule il y a dix ans, la première chose que l'on m'a fait 
faire est une marche derrière un funambule expérimenté. Je lui tenais les 
épaules et le suivais, lui donnant ainsi toute ma confiance et lui 
partageant mes sensations. Je veux mettre cet endroit en dialogue et en 
scène parce que c'est magnifique. 
 

Un dialogue : 2 sourds 
Le dialogue de ce spectacle, axe centrale, va naître des 2 personnages. 
L'un dans sa tête, créant une fiction remplies de références culturelles 
que tout le monde tente de comprendre mais que personne ne comprend 
vraiment. L'autre dans son corps, dans ses sensations, décrivant le réel de 
ce qu'il vit sur l'instant : ses pensées, ses émotions, la poésie qui en naît. 
Ça devrait nous ancrer. Ces deux droites parallèles qui ne se croisent 
jamais peuvent, c'est un tour de force, se rapprocher et faire un bout de 
chemin ensemble sur un fil. Illusion d'un dialogue construit. Là sera la 
prouesse du cirque. 
 

Le micro hf (chacun un) 
Pour rester en contact quand le brouillard se lève. Pour raconter et qu'on 
nous entende. Pour parler et se parler. Comme dans Dad is dead ou 
L'ouest loin. Raconter nos sensations et dériver. Partager dans un micro hf 
ses sensations, ses émotions ainsi que ces tribulations internes lorsque l'on 
monte en équilibre sur un objet m'ouvre la voie et me donne un bon point 
de départ pour tenter cette expédition. 
 

Le feu 
Parce que c'est beau, c'est mon côté punk. Ça relie les gens entre eux. 
C'est plus fort, plus fort que tout. Ça permet de faire cuire du pop corn à la 
pelle. 

 
Éclairage 
Je ne tiens pas à mettre en lumière ce fil. Le feu suffira à en éclairer le 
début. Des lampes frontales vissées sur la tête nous suffiront pour voir où 
on met les pieds. L'important ensuite est la discussion que va faire naître 
l'ascension de ce fil. 
 

Le pop corn 
Parce qu'on sait recevoir. Parce que c'est l'Amérique, mon côté 
Gallmeister. Dès que je m'évade, je tire sur ce fil. Il se cuisine, évidement, 
sur le feu. Il se brasse, évidement, à la pelle. On sait recevoir. 
 

Le régisseur intrusif 
Comme dans Un soir chez Boris. Parce qu'on n'a pas fini de rigoler avec la 
blague du faux baron. Un régisseur sans gêne qui sort des spectateurs et 
ne prend même pas la peine de faire semblant... Et puis c'est de lui, 
l'idée du pop corn 
 

Une chanson des années 80 
C'est dit plus haut : pour se rappeler qu'on est d'ici. Faire brûler les 
champs, ancrer dans le réel, le concret. Rappeler qu'on n'est pas des 
enfants de cirque. On peut tomber à tout moment. 
 

DE LA CONTINUITÉ 
 
L’ombre de mes dernières collaborations artistiques, mes amis, n’est 
vraiment pas loin. Pierre Déaux qui m’a fait parler dans Un soir chez Boris 
et ouvert la voie du funambulisme. Rémy Luchez, mon ami cow boy de 
Nichons là. Arnaud Saury qui a regardé l’Ouest loin avec qui j’ai partagé 
des bouts de Dad Is Dead et Manifeste et m’a ainsi fait découvrir l’intérêt 
du micro hf. Le qi gong, travail quotidien du corps présent dans ma vie et 
mon travail depuis 10 ans va être une clé de voûte, invisible, de ce travail 
à deux sur le fil 
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